
Que de larmes et d'insomnies évitées! 
Froyelles, par Crée/ (Somme), le 20 octobre 

188*. — Je soaffraia d'an violent mal de dent, la 
téta me brûlait; j eae savais qme taire, lorsqu'un 
ami m'apporta un flacon da Baume Victor (2 Ir. 
le flacon./ Je pris aa pende coton anr lcqael je mis 
une sale goutte de Binme Victor; J'appliquai le 
coton sur la dent, et à l'inatant je fos guéri. Que 
de la- mes et d'insomnies aéraient évitée ,si le Ban-
• t Victor était mienx connu. 

TSmis- JOLT, in.«titct*ir. 
M Hertzog. pharmacien, SI, rue de Gramnaont, 

Pariî. 1849*» 

Tr ibunal du Commerce.—Voici lea résultais 
de 1 Viection qui a au lieu dimanche, pour la dési-
(Oil 'O d'un juge suppléant(2" tour} : 

Inscrit*, 1.499. — Votants 735 
MM. LÉON MONNIER 321 voix 

PlSiRRE DliFKETl.N 4 1 2 
M. Pierre Datretin eat donc élu. 

M. Monnier avait obtenu 188 voix au pre
mier tour ; il an a eu hier 321. 

La fraction du parti couserratenrqui avait 
combattu sa candidature, il y a u n e quinzaine 
de jours , n'a donc pas persisté tout entière 
dans son opposition. 

M. Monnier n'en échoue pas moins. 
M. Defretin, d'Halluin, dont la candidatu

re a été posée à la dernière heure, triompha 
grâce à l'appoint que lui ont apporté les élec
teur* des communes dont beaucoup n'a
vaient pas voté au premier tour, et qu'on est 
allé chercher en voitures pour les amener au 
scrutin d'hier. 

Noua n'avons pas l'honneur de connaître 
M. Defretin. Nous sommes convaincu qu'il a 
toutes les qualités requises pour faire un bon 
juge au tribunal de commerce et nous n'au
rions rien à regretter dan* cette élection, si 
nous n'y voyions le point de départ de luttas 
et do difficultés qu'on avaitpu éviter jusqa'ici 
dans nos scrutins consulaires. 

Des conservateurs se sont donc prononcés 
contre M. Monnier, candidat au tribunal de 
commerce, par cette seule raison qu'ayant des 
opinions républicaines, il n'a pas consenti, aux 
dernières élections, à FC laisser porter sur la 
liste municipale de la^lroit^ pure, après avoir 
refusé «Tailleurs la candidature qu'on lui 
offrait en m£mè temps à gauche. 

Républicain libéral, M. Monnter entendait 
rester avec les républicains libéraux : nous 
supposons qu'il aurait accepte de figurer sur 
une liste indépendante, laite en rue do la 
.bonne gestion des intérêts municipaux et où 
chacun aurait gardé la netteté de ses sympa
thies politiques. 

M. Monnier a latte jadis au Conseil muni
cipal pour la liberté' de l'enseignement catho
lique et contre la laïcisation du bureau de 
bienfaisance. Il ne saurait donc être suspect 
d'hostilité envers les principes religieux et 
sociaux des conservateurs tourquennois. 

C'est donc comme républicain, et seule
ment comme républicain, qu'on a fait échec a 
sa candidature. 

Ceux qui ont poursuivi jusqu'au bout ce 
maigre triomphe politique, dans une élection 
pour le tribunal de commerce, sont-i ls bien 
assurés de ne pas avoir à le regretter le 
jour où ils verront leurs adversaires, a. qui 
i ls auront donné l'exemple, amener aux scru
t ins consulaires des patentés de tout ordre, 
p l u s désireux du succès d'un radical quelcon
que que soucieux des grands intérêts dont la 
Tribunal de Commerce à la garde ? 

A. R. 

L* « ECHO DE TOURCOING » préconise • l'union 
catholique sur le terrain social, a 

Nous nous réjouissons de cette adhésion, si 
ta rdive sait-elle, à une politique qui a été la 

nôtre depuis la lettre écrite par le comte de 
Chamborda M.Chesnelong.le 27 octobre 1873. 

Nous nous an réjouissons d'autant p lusqnc 
nous nous souvenons — sans en avoir gardé 
rancune — des attaques que nous nous atti
rions des meilleurs amis de Y Écho rie 
Tourcoing quand nous préconisions — 
Dieu sait avec quelle mesure et avec 
quel le . . . « modestie »—cette politique d'union 
catholique, en dehors de toute préférence de 
parti, à laquelle i ls semblent vouloir enfin se 
rallier définitivement aujourd'hui. 

Mais Y Echo rie Tourcoing qui a,paraît-il , 
e des principes » et une « dignité à sauve
garder » croit-il bien servir ces « principes» 
• t cette « dignité », croit- il faire de l'union 
catholique, en combattant, jusque dans les 
élections consulaires , des républicains mo
dérés et libéraux qui ont donné des gages 
éclatants de leur respect pour les droits et 
pour la liberté des catholiques? 

A. R. 

L.' • Echo de T o n r c o l r g • paraît font hew-
reux de pouvoir Invoquer l'appui donné à la der
nière heure, par l'organe du parti opportnao-radi-
eal,a la c/n-ti^ature de M. Monnier. 

Le journal de M.Dron ne rongeait certes ps«, le 
16 d>cembre, a contenir M. Monnier qu'il malme
nait même, eu conte» tint la pureté de soa répu
blicanisme. 

Quand il a vu cerUias « blancs », pour parler 
cttnme loi, commettre la bute qu'ils ont rem
aniée, I"occasion lui a semble bonne pour accentuer 
la riivi ion riu [ nrti conservateur etil .t'est Jeté 
dans I» mêlée. 

V a-t-il, dat>s cette mai neutre assez habile de 
nos adversaire* roiamuns, de qnoi tant réjouir 
Y Echo de Tourcoing 7 

Et n'y devrait-il pas y voir plus tôt la démons
tration qu'on aura.t mieux, feit.de laisser la poli
tique a la porte du tribunal de Commerça ? A. R. 

M. Léon Monnier nous communique la 
circulaire suivante qu'il adresse aux é lec
teurs consulaires : 

« Tourcoing, le 34 décembre 1888. 
» Messieurs les E'eeiears, 

» Je remercie ceux d'entre vous qai ont bien 
voulu me donner leur suffrage dans le scrutin de 
dimanche 23 décembre. 

» Le Tribunal avait décidé, a l'unanimité, le 
jeudi 13, le maintien de ma candidature. Ea me 
combattant comme on i'a fait, c'est donc lai qu'on 
a surtout atteint. 

»Ceux de mes concitoyens qui ont cru devoir 
mêler ta politique à ce scrutin se sont trompés. 
Je souhaite que l'erreur commise hier n'ait pas 
dans l'avenir des conséquences fâcheuses pour la 
dignité et pour l'autorité de la justice consulaire 
à Tourcoing. 

» li ne saurait me convenir de relever. Us ma-
nceovrts dont ona usé pour taire échec à ma 
candidature. Tous lea homme* qui n'obéissent 

K g aveuglément a des préventions de coteries 
i ont déjà condamnées. 
» Je vous renouvelle. Messieurs et chers conci

toyens, l'expression de mon inébranlable dévoue
ment. » LÉON MONNIER, 

» Fabricant de tapis. » 

R e n o u v e l l e m e n t part ie l d e la Chambra 
d e Commerce . — Des élections pour le renou
vellement partiel de la Ghambre de Commerce de 
Todrcoisg doivent avoir lieu, le jendi 27 décem
bre e?eran*, dans la salle des audiences du tribu
nal de commerce. Aux termes de l'airê'é préf-.c» 
tor*l qui convoqne les électeory, le sciotin sera 
ouvert à cerf heures du œaiin pour être clos a 
trois usures de l'après-midi. 

Lis candidats à l'Mectioa que aoas venons d'in
diquer sont : 
MM. PAUL DUBRXLE, membre sortant ; 

J. B. DESURMONT-MOTTE, membre sor
tant; 

EDOUARD FLIPO BOUCHART, membre sor
tant; 

ALSXANDM DELETOMBR, coDSlrueteur-
méisnicien, jugé au tribunal rie commerce, qui 
serait appe'é * succéder a M. Lucien Lortbiois-
Oelplanqae, décédé, 

Consei l munic ipal de Tourcolca* — 
Séance extraordtnm. rei d « 27 et 29 décembre 
1888. — Ordre du jour : 

Budget communal pour 1889. — Rapport de la 
Commission des floancea. — Budget du Bureau 
de bienfaisance pour 1889. — Remboursement à la 
•ociéte- de accours mutuels la Prévoyance des dé
penses par elle affectées pour la constitution d'une 
section d'en faut». — Crédit. — Réception des tra
vaux. — Fon-nt'nr»» cNvtqn»*. — ''«hier des 
chargea pour l'adjudication. — Propriétés commu
nales. — Renouvellement d'assurances. — Crédita 
supplémentaires. 

U n e t en ta t ive d e vol d'nn eao de m o u l e s . 
— La nuit dernière, les nommés B'-ano Aenkaert, 
à?è de 41 ans,terrassier Marcelin VandeveMe, 21 
ans, demeurant Chemin du Jambon, à la Croix-
Rouge ont pénétré dans l i cour de l'estaminet 
Oayet, et ont tenté d'enlever un sac de moules. La 
femme entendant du bi ait, appela son mari, qui 
était couché, celui-ci descendit.aussiltH,et s'élança 
sur les voleurs. Le ckbaretler, »n r°connut .ru et 
le laissa paitir pour courir après l'autre. Eu 
chemin, il rencont... une patrouille d'agents, et se 
mirent a la poursuite des voleurs. 

Aeikaert fat bientôt rattrapé, mais Vsndsvelde 
avait disparu. Lee agents ne se décourageaient 
pas, et eurent la chance rie le rencontrer dans on 
estaminet de la Croix-Rouge qui était encore 
ouvert. 

Les deux malCuteurs ont été conduits au poste. 

D e u x procès -verbaux ont é'é dressés contra 
divers cabaretiers qui avaieat encore leurs éta
blissements ouverts après l'heure réglementaire. 

S a i s i e a u x Hal le* . — Monsieur Ansart, ins
pecteur des denrées alimentaires, a saisi 200 kil. 
de harengs, reconnus impropres à la consomma
tion. 

L I L L E 
D e u x m i n i s t r e s à L i l l e . — MM. Viette, mi

nistre de l'agriru'.ture et Purre Legrand, ministre 
du commerce et de l'industrie, venu* pjur assis
ter i a séance .solennelle de U Société des Agri
culteurs du Nord, sont aràvéa a Lille dimanche 
par iV-if-resa A- midi dorze m'ont-?. 

Sur le quai attendaient le train ministériel : 
MM. Sa*s et Schneider, préfet du Nord; René 
Piehon, secrétaire général do la préfecture ; 
Lhotte, Baccelin, Mossé, sous-prefets d'Haze-
brouck, Dnnkerqoe et Avesnes ; Salmen et Pain, 
conseillers de pré'eclu'e ; Qéry Leg. an J, séna
teur, maire de Lille ; Rigaud, Gavelle, Yiollette, 
B'ggio, a Mo'nts ; René Telllez, président hono
raire de la Société des Agricolteors do Nord ; 
Claey, sénateur, président de ta Société des Agri
culteurs ; Trannin, Fiorimond Desprez, vice-pré-
sidui ts ; Muel, inspr -teur priacipa; du chemin 
de fer du N>rd; Michot, inspecteur rte< forêts,ete. 

A mii i 13, le tra^ ministériel entre »n gare. 
M. Pierre Legrand dejceudle premier du wagou-
salon qui a amené lea ministres et leur suite . 
Apiès lui descendent MM. Viette, minisire da 
l'agrici lture ; Cnier, sénateur; Maxime Lecomtr-, 
dépôt- ; Mauiion, procureur gecé.a ; Tisserons, 
directeur da l'agriculture, et un sous-chef da 
cabinet. 

M. le préfet présente très rapidement à M. 
Vittte t >utes les autorités piesentes. Les per
sonnages officiels sortent de la gare par la f^çalo 
principale, en traversant la salij des Pas-Perdus. 
Tout le monde monte en voiture, et le cortège se 
rend & la préfecture par la rue de la tiare, la roe 
Nationale et le boulevard de la Liberté. Sur la 
place de la Gare étaient mss'éesun millier de per
sonnes environ. Des cris de : « Vive la Républi
que ! » ont été interrempu par quelques sifflets et 
des cris : « Vive Boulanger! > 

A la préfecture, a eu lien, a midi et demi, le 
déjeuner offert aux ministres. 

A trois heures les convives sont allés visiter 
l'exposition du Palais-Rameau, eu une foule con
sidérable avait été se poster dès la matinée. 

La distribution des récompenses aux lanréats 
de la société des agricuit ;nra du Nord s'est effec
tuée à quatre h jures et demie, dans la salle dea 
têtes de l'hôtel du Maisniel. Les ministres et les 
principales autorités assistaient à la cérémonie. 

M. Viette, ministre de l'agriculture, a pris le 
premier ls parole. 

U a dit, entre autres choses,que le rendement en 
blé», dans le département du Nord, est de beau
coup supérieur aux moyennes des pays les plus 
cultivé»;. 

M. C ayes, président de la société, a ensuite re
mercie les ministre d'avoir accepte l'invitation 
qui leur avait été faite. Il a réclamé la création, à 
Lille, d'one chaire d'agriculture. 

M. Jarqmart, secrétaire, a alors lu son rap
port annuel, et M. Roger, vétérinaire à Roubaix, 
a donné un aperçu sommaire des travaux de la 
société. 

M. Viette, a remis, ensuite, au nom du prési
dent de la République : 

La croix de la légion d'honneur, à M. Bernard, 
vétérinaire-agriculteur, conseiller général de 
Cambrai, et ancien député ; 

Les insignes d'offleier du Mérita agricole,- à M. 
Vittu, vétérinaire, à Lille, et celles de chevalier 
du même ordre à MM. Roger, vétérinaire, à Rou
baix, Dupont, cultivateur, à Thiant, et à M. Pè-
cheux, maire de Raive. 

Puis on a procédé à la 'ecture du palmarès. 
Voici la liste des réiompenses qui intéressent 
not i e région : 

Grands prix d'honneur, objet d'art. — La Société 
•lea Agriculteurs du Nord reconnaissante a ai. Bru
ne!, directeur de l'Enseignement primaire, pour 
services rendus à 1 Euseitjnement agricole. 

Objet d'art, décerné par la Société nationale d'en
couragement à l'agrtcultara, M. Ernest liacaïf z, 
cultivateur à Haulchln. — Objet d'art, décerné par la 
société des agriculteurs de France, M. Aimé Steve-
mot, cultivateur à Armbouta Cappel. 

Cultivateurs— La Société réoompenaa las cultiva
teurs qui ont expose les plus beaux produits de leur 
récolte : 

Arrondissement de Lille, exposants hors concours, 
dtp'ômes d'honneur : Dalle, Jean, cultlvateu. iBous-
becques(pour sa magnifique collection de lins-, Phat-
z»r, de Roubaix (pour aa magnifique collection de 
raisin*. 

Prix de la Société des agriculteurs de Franc*, mé
dailles d'argent grand module, al. Cordonnier. Ana
tole {Cercle horticole de Roubaix), collection, de 
fruits. 

Instituteur». — Deuxième section, travaux divers 
ayant trait à l'enseignement agricole, dsnxlème ca
tégorie. Loin .'. naeiobte de leur exposition, M. Pu-
d<plèee, instituteur à ktouveaox. 

3e section, travaux de statistique agricole sur le 
département du Nord, ire catégorie, tablau de la 
statistique dea récoltes et du prix des llna du Nord de 
1801 à 1*83. — Médaille d'or, M. Dalle Jean, cultiva
teur à Bousbecque*. 

2a catégorie, médaille de vermeil ex-equo (grand 
module), MM. Gcrnez, directeur de l'écoie primaire 
supérieure de Roubaix; Ladrièro J. , instituteur à 
Flers-ltz Lille. 

La séance est levée à six heures. Le banquet a 
eu lien, è sept heures, à l'hôtel du Maisuiel. Au 
dessert, M. le Préfets pris U parole pour propo
ser la santé du chef de l'Etat. M. Olayes a bu è la 
santé des deux ministres. 

M. Viette a remercié M. le préfet de son toast h 
M. Oarnot. Il a prétendu que la République a pris 
directement en mains les intérêts de l'agriculture 
et l'instruction agricole. 

Il a dit que le blé a da être protégé, même en 
dègohant d'inavouable: roar.oeuvre.-; de bourse. 
parce que le jour, où la grain ne r.« cultiverait 
plus en France,celle ci serait à la merci d?s étran
gers. 

Il s fait allussioa au boulangisme, et a dêclsrè 
qu'entre la dictature et la liberté, le peuple n'hé
sitera pas. Il a bu à la Liberté, à la P 
département du Nord, S la République. 

D'antres discours ont été prononcés. 
M. Pierre Legrand a aussi priais parole; il a 

dit qu'avec M. Viette, il défendra les sgricul-
tenrs, au sein du gouvernement; parlant du gé
néral Boulanger, il a prononcé le mot de : « mi
sérable. » Il a bu à l'armée. 

Des cris : A bas Boulanger ! se sont fait en-
tendre.mèlês a csux de : Vive la République I 

Tout était terminé à dix heures. 
M. Viette est repatti par le train de 11 h. 45. 

Ancun incident. 
L e s é l e c t i o n s c o n s u l a i r e s . — Dimanche a 

en, lieu Le serai ùa de ballottage pour le renouvelle
ment partiel des membres un tribunal da com
merce de Lille. Voici les résultats du scrutin : 

Inscrits, 3306 —Votants. 1?3. 
Election de quatre juge* : 

MM- ALBCXT DUJAROIN, jage lap 130 ELU 
EMILK ROI-ZR, juge sortant 119 > 
ALFREO SCALBEBT. jôgè sortant.. 117 a 
JULES SCH^TTETCN, ancien joga . . 115 » 

Bulletins blancs, 2. 

Election de deux juges suppléants: 
MM. HENRI DSSPXSTZ, tortant 121 ELU 

AUGUSTE EONTE, sortant 121 » 
Bulletins blancs, i. 

CONCERTS ET SPECTACLES 

Grand-Théâtre. — Le c Caïd ». — Il y aura, daaa 

âuelquea |ours, quarante ans que la partition de 
[. Arabrolae Thomas fut jouée pour la première fols 

& 1 Opéra-comique (le 3 janvier 1849). Le compositeur 
n'aime pas, d't-on. qu'on lui rappelle cette œuvre de 
Jeunesse qui eat, en efier, euelque peu triviale et qui 
a inspiré nombre d'opérettes plus vulgaires les uns 
que lea autrea. 

Il y a cependant de fort Jolis motifs dans le Cotrf. 
Les couplets de la diaae, l'air : Le Tatnbour-major, 
le duo entre la médiate et le barbier, le quintette du 
premier acte, le nocturne O ma gazelle t sont des 
pages vives et alertes qui ont eu un succès durable. 

Je ne aarat que Juate en disant que le Caïd a été 
interprété d'une façon extrêmement satisfaisinte.M. 
Riche est un AH Ba|ou dea plus comiques et M Norval 
a chanté avec beaucoup d'allure le rôle duftamnour-
major. Mesdames Quilbert et B. Perny complétaient 
cet excellent ensemble. 

Ajoutons que l'orchestre a vaillamment tenu aa 
partie et qu'il a fait applaudir l'ouverture de la par
tition. G. D. 

Le concert de l'association des anoiens è lè 
•ves de la rue du Bois . —Un concart de bienfai
sance avatt été organise, dimanche par l'association 
des anciens élèves de la rue du Bois Leurs efforts 
ont été couronnés d'un véritable auccèi, succès que 
l'on pouvait prévoir du reste avec des éléments com
me ceux qui composaient le programme du concert. 

La Grande Fanfare jouant les ouvertures de cha
que partie a été très appréciée. 

M. Henri Dssbonnets a parfaitement chanté. Il est 
doué d'une belle voix qu'il conduit avec beaucoup de 
facilité. 11. J. MarccUi est un violoniste dont l'éloge 
n'est plus a faire. Disons seulement qu'il a joué avec 
beaucoup de sûreté, et cela suffira. 

Lapai ua comique était remplie par M. J. Wat-
te?uw, le chansonnier bien connu. II a détaillé quel
ques enancons de Nadaud, qui ont été très goûtées. 

Nous serrons Incomplets al nous ne félicitions Mlle 
Salembier qui avatt bien voulu prêter son concours à 
c< concert. L'habile cantatrice a été fort applaudie, 
chacun connait da reate, soa remarquable talent ar
tistique. 

Venait en dernier lieu, M. Nauvelaera qui a été 
très applaudi par lea epectateura pour aes exécut ions 
diverses sur l e r i l o p h o n e . T e u s ce» artiatea ont joué 
devant nflo sa l le comble . 

En somme, concert très réussi dont l 'honneur re
vient en particulier aux anciens élèves de la rue d u 
B o l s . 

Voici les numéros de la tombola qui a suivi c e t t e 
charmante aotree : 
3740 560 5681 2915 1699 816 563 5031 52 

423 5719 5179 17«0 2442 6177 183 23*7 £601 
6668 2022 5803 5176 53t9 44B5 5220 3«43 4912 
5643 2489 5332 6313 2019 4188 1493 1430 553 
3791 657 4617 3ï90 3156 4685 680 3178 4131 
6557 360 4312 109 804 36r0 5733 5025 22 

547 f571 5842 80 55«5 
21 5195 932 5292 4572 -4Î056 1846 3989 4768 

3116 2263 2101 5523 2106 1321 4114 93 3129 
4635 2301 223 1739 829 290 5 6 4 5 , 3 7 3 4 121 
6066 5088 2648 6301 6061 4082. 2309 1733 1410 
6144 534 2729 773 1069 « M 201 52S6 5683 
5520 1432 3503 4977 4169 2036 

On peut réc lamer lea Iota a l 'école de la rue du 
Bois loir*! à partir d e quatre Heures du soir . 

B l a n c S e a u . — U n concert a é té donné dimanche 
soir , par la 336e sect ion des Prévoyants de lAvenir 
du Blanc-Seau, et a obtenu un succès complet . 

Ce soir lundi , le Grand-Théâtre donne la seconde 
représentet lon de Fausse A,Urte. 

La brochure de cette pièce est en vente chez M. 
Jubé , rue de l a Gare (prix : un franc). 

N O R D 
Douai . — La soirée dansante offerte samedi 

par M. Mention, maire de Don i, conseiller géné
ral, à la popalalion donsisienne, avait attiré plus 
de douze cents personnes de la ville et des envi
rons, dans les salons de l*Hôtel-de- Ville, dont la 
façade otait brillamment illaminée. Les salons 
étaient décodés avec un goût parfait; les invités 
passaient sous une marquise éclairée de verres de 
couleur et portant les armes de la ville, se ren
daient dans la salle qui servait de vestiaire, puis 
mentaient les escaliers conduisant à la salle, 
ornée de glaces, de parterres, de fleurs, de plant?s, 
d'arbustes, de statues; très remarquée une ingé
nieuse disposition de glaces en triangle autour de 
la colonne torse qui supporte la voûte de la cha
pelle. 

Le salon blanc était réservé anx tables de jeu ; 
la grande salle des fêtes, où M. Mention recevait, 
présentait aux lumières un coup d'oeil magnifi
que ; portes et fenêtre» étaient garnies de splen-
dides diaperies de velours rouge et or ; l'orches-
tre,*qui eeeupait l'estrade du fond, comprenait 
trente des premiers artistes de la ville, sous l'ha
bile direction de M. Bernard; lesmusiciensétaient 
cachés par un èpus massif ue verdure. Dans la 
salle des prud'hommes et dans une salle annexe 
au salon blanc, deux buffets très bien servis. Les 
dames, en grand nombre et portant de ravissan
tes toilettes, sont conduites dan& la salle des 
têtes, tandis que les messieurs se tiennent dans la 
salie en attendant le bil, qui a été ouvert S neuf 
heares et pemie. 

On remarque parmi les invités MM. Pichon, 
secrétaire général de la préfecture do Nord, rem
plaçant M. le préfet empêché; plusieurs prési
dents de chambre et conseillers a la Cour; le colo
nel de G-offre de ^habrignac, du 15e d'artillerie, 
représentant le général de brigade Wartelle; le 
général L'Hèriliierj M. Maurice, députe; M. le 
sous-préfet, appelé inopinément hors de Douai par 
on deuil de famille, s'était fait excuser; le colo
nel d'Aumale, du 27e d'artillerie; les officie-s 
d'état-major et du génie; le chef du détachement 
du 33e de ligne; plusieurs conseillers généraux ; 
M.Cune,inspecteur d'Académie; Berlin,inspecteur 
général des ponts et chaussées : des membres du 
parquet et du barreau ; Conrdavraux, professeur 
S la Faculté des lettres ; Barbet, ingénieur des 
ponts et chaussées ; les conseillers municipaux; rie 
nombreux Mflciers de gendarmerie et de toutes 
armes, en uniforme ; Ricliez, inspecteur primaire; 
de nombreux négociants de la ville, e t c . , etc. 

Le bal, dont l'animation a été fort grande,a duré 
jusque près de cinq heures du matin. En somme, 
soirée des plus chai mantes et dont le succès a été 
complet. 

Cambrai . — Lundi matin ont été ordonnés 
prêtres, par S. G. Mgr Monnier, dams l'Kglise 
Métropolitaine. 

MM. Duriez, Charles, d'Herlies; Duydt, Louis, de 
Dunkarque; Bektmans, Charles, de Bruges; Cardl-
nael 11 imi, d'Hondeghem; Carton, Louia, d'Hordaln; 
Débatiteux, Constant, de Neuvllly; Declerck, Eugène, 
de Morbecqur; Delcourt, Jules, d'Onnalng; Deryck, 
Henri, de Roubaix; Roussel, Alfred, de Tourcoing; 
Trelcat, Emile, de C-epin; Verriele, Léon, d'H«r-
zeele; Vormeulin, Henri, de Merrta;- Lecompte, Ed
mond, de Wervicq; Algrain. Léon Joseph, d Hérinne; 
Accary, Théodule, de Bois Grenier; Meurlllon, Char
les-Alfred, d'Bstalrea; Cachera, Alpbonae, de Wal-
lers. 

B E L G I Q U E 
CARTOUCHES BELGES ET FUSILS BULGARES. 

— Le ministère public, M. Dieudonné, a don
né samedi son avis dans la cause. Selon l'ho
norable organe de la loi, les magistrats belges 
peuvent juger un Etat étranger quand celui-ci 
a passé un contrat d'intérêt purement privé . 
Il a conclu toutefois à l'incompétence du tri
bunal, parce que , ainsi que l'ont plaidé 
MM" MaskensetQui l le t , la Société demande
resse a, lors de la conclusion de la convention, 
renoncé à la juridiction des tribunaux be lges 
par le fait qu'elle s'est soumise à cel le des 
tribunaux bulgares. La thèse de la demande
resse que sa renonciation n'avait pour but 
que la juridiction des tribunaux des conseils 
n'est pas admise pour le ministère public. 
Jugement à huitaine. 

M o u s c r o n . — La location des échoppes. — 
Mercredi prochain aura lieu, en l'Hôtel-de-Ville, 
è dix heures du matin : 1 • la location des droits 
de pesage et mesnrage des p'aces pour les foires et 
les marchés de la ville, pour le. terme d'un an, 
à commencer du premier janvier 1809; 2 la loi a-
tinn.pour le mima terme, des échoppa* érigées so t 
la place communale. 

— Vols et voleurs. — Dans la nnit à» dimanche 
uo vcl da lapins a été commis ches M.Paieraient, 
près «a Petit Pont. 

— Samedi soir un individu se trouvait dans le 
grenier de M. Blankin, au Christ. Entendant du 
bruit, les locataires firent le tour de la maison et 
furent tout surpris de voir un individu sauter par 
la fenêtre. Il leur a été impossible de le reconnaî
tre. 

— Le théâtre à Mouscron. — Après un refus de 
la part du comité du cercle l'Acentr de livrer sa 
salle de fêtes à la troupe de drame du Grand-
Théàire de Roubaix,celle-ci a loué celle du Casino. 

— On noua annonce que la société Ste-Cécile, 
(musique du Casino) vient d'être dissoute. 

B r u x e l l e s . — M. G osselet, professeur i la 
Faculté de Lille, a été nommé, par acclamation, 
sur la proposition du président sortant, président 
de la société de géologie, de pathologie et d'hy
drologie. 

U a cr ime affreux à G h e l a w e . - Dimanche i 
midi.leparqnet de Courtrai est descendu an village 
rieGlieiuwe.prèideMeiiin.poui instruira un crim». 
Voici de quoi il s'agit : Samedi à midi, une petite 
fille de onze ans revint de l'école en passant par 
an bois, où elle fut étranglée par an individu qui 
lui avait fait subir les derniers outrages. 

On a retrouvé le cadavre de l'entant samedi 
après-midi. Le coupable est inconnu. Ce crime 
épouvantable a jeté, on le comprend, une vive 
émotion dans la contrée. 

U n vol à l ' ég l i se d e R e c k e m . — Dans la 
nuit de dimanche, des voleurs se sont introduits 
dans l'église da Reckem, où ils oïl fracturé les 
troncs.A propos des vols d'église, si fréquents de
puis quelque temps, une innovation vient d'être 
faite,quicroyons-nops,ne tardera pas à se généra
liser. 

Les voleurs se laissent d'ordinaire enf;rmer dans 
les églises et opèrent ainsi tranquillement pen
dant la nuit. Le clerc de l'église Saint-Martin de 
Courtrai fut tous tes soirs, avant la fermeture, le 
toar de l'église avec un chien parfaitement dressé 
qui farette les coins et recoins, aboie—et ferait 
P"ut-être plus à l'occasion — s'il aperçoit figure 
humaine. 

Ca l"*e d ' E p a r a n e d e R o u b a i x 
Séances des S S et S 3 décembre i 888 

VERSEMENTS : 
(Samedi. 52déposants ;c nonveaoi 9,287 
| Dimanche 130 

• 
Total dea versements. . . 

REMBOURSEMENTS : 
| Samedi. t s remhour. effectués. , „ h , , , ) Samedi. J« Ronhaix j D i n , a n c h a S 6 

Total des remboursements 

Les opérations du mois de décembre sont suivies : A 
Roubaix, par MM. Victor Glorieux et Alexandre Cateaux, 
directeurs, et MM. Louia Gautier et Trufïaut-Watinc, 
directeurs-adjoint». — A Latiaoy. par ai. Parent-Debou-
vrie - A Croix, par MM. A. Nedoatel et J. Delcscluse. 

Ordre du service. — La Caisse est ouverte pour recevoir 
lee dépôts, ainsi que les demandes de remboursements, 
les dimanches, de 9 heures à li heures, les samedis, de 
9 heures à iO heures Jt4l (salle de la Justice-de-Paix). Les 
remboursements ont lieu dans la même salle, les diman
ches, à il heures iî& les samedis, à iO heures i\2. S jours 
après la demande. Le Caissier, Faxaonx. 

BTAT-C1VIL. — ROUBAIX. — Déclarations de naissan
ces du Sa décembre. — Jeanne Glorieux, quai de la Viene, 
6. — L'évine Grimonprez, chemin des Couteaux, cour 
Goudzaine, 8. — Aline Vandenbyvanghe, rue de Pome, 
cour Warem, S. — Du 23. — MarieGoethyn, rue de l'Er
mitage, cour Eillo', 2%. — Angèle Houzet, rue Bella — 
Victor Dumortier, rue de Bétbune, 28 — Madt leine Che
valier, contour Saint-Martin, 12. — Emile Hauwel, rue 
de Sêbastopoi, 61. —Julie Delemasurc, rue de la Ban
que, 8. — Jeannette Vandemergel, rue des Fondenrs, cour 
Carré, 2 . — Marie Van Hessche, rue de Lannoy, cour 
Du 1er mont, 11 

Publications de Mariages du 23 décembre. — Anatole De-
lonchant, 34 ans fabricant, domicilié a Amiens, et Valérie 
Spel, 25 ans, sans profession, rue d'Alma, 26. — Henri 
Raison, 35 ans, tisserand, rue Lafayette, et Mari<- I.afor-
terie, 3i ans bobineuse, îd. — Arthur Kimpe, 30 ans, ren-
Veur, rue Saint-Lanrent, S, et Jeanne Dubar, 21 ans, vi-
sitense, id.. n- A. Léon Cordonnier, 27 ans. lieutenant 
au S7o régiment de ligne A Saint-Quentin, et Stéphanie 
Wiqauy, 2.1 ans, sans profession, GrandVue. — Auguste 
Démettre, 14 ans, peigneron, rue Arcblmède,82, et Arsène 
Desmedt, 23 ans, dévideuse, n i e des Anges, :0 — Joseph 
Decottignies, 25 aDS, apprèteur, rue de l'Epeule, fort 
Dhalluin, 60, et L orne D cottignies, 22 ans, soigneuse, 
rue Cngnot. — Julien Lalienne, 28 ans, peigneur, rue 
Drouot, 57, et Mario Vandenbroucae, 33 ans-, cabaretière. 
rue Watt, 44. — Vict.r Dumortior, plafonneur, domicilie 
à Roubaix, et Marie Demeyere, ouvrière, domiciliée a 
Coût'ai. — Liévin Meunier, 2ti ans, rattachr-ur, ru<? des 
Longues Haies. 217, et Françoise Sakezyn, 22 ans, soi
gneuse, i d . , n - 839. — Désiré Desme tre, 2f ans peigneur, 
rue St-Jean,20, et Marie Beaune, Siaae, soigneuse, id. — 
Honoré Desfontaine*, 33 ans. tisserand, rue de Villars, 9, 
et Amélie Caucheteui, 41 ans, ménagère, rue Lacroix, il 
— Louis Pirdanna, 31 ans, domestique, rue .laequarVcour 
Frasez, 65, et Marie Algoet, 30 ans, journalière, rue de 
France. — Alphonse Delrue, 21 ans, (rarçon boulanger.ruo 
d'Alma, IrS, et Clémence Desprets, 3i ans, ménagère, rue 
d'Alma, 174. — Jeau Sa> lens, 23 ans, cordonnier, ruo Mon
tesquieu, 21, et Céline Roland 25 ans, journalière, rue 
de la Fossi-aux Crjènee.cour Sinsoilliez, 6 — Jules Trila, 
employé de commerce, domicilié à Roubaix, et Léooie 
Delepierre, domiciliée a Obigies. 

Mariages. — Pierre Veic. 29 ans, domestique, rue des 
Anges, l s et Cécile Dewacht;r, 24 ans, soigneuse, rue 
d'Alma- cour Frasez, 40. — Pierre Smet, 09 ant, tisse
rand, rue des Anges, 18, et Adéline Veié, 25 fus , f oigneuse 
rue des Anges. — Constant Vandesompele, 2i ans, tisse
rand, rue Nafn, et Sidonie Morael, 16 ans, soigneuse, rue 
de Lannoy, cour Boyaval. 

Déclarations de décès du 22 décembre — Adolphe Fran
çois 51 ans, journalier, Grande-Rue, cour Duthoit, 3 . — 
Jeau-Boptistd Couloinbier, 50 ans, mécanicien, rue Mira-
bau, 3. — Germaine Depape, 1 mois, rue Vallon, 7. — 
Jean-Baptiste Berte, 37 ans, employé de commerce, rue 
Dei'zenne, maisons Delcourt. — Agnes Degrare, H ans, 
rue du Tilleul, 119 — Claudine Deville, 21 ans, coutu
rière, n:e Marquisat, 18. —Marie Franceus, 6 îans , mé-
nagè-e, rue du Trichon, 58. — D clercque, présenté sans 
vie. rue de Tourcoing, 2t. — Delh;rt, présenté sa is vie. 
rue d'Alger, cour Foveau. — Du 23. — Clémentine Lefc-
bvre, J3 ans, rue des Fossés, 53. — Marie Dubois, 86 ans, 
rue Ma-Campagne, cour Durot,3.—Bertbe Dutnora, 2 ans, 
rue Pr-itippe-le-Bon, 8. — Henri Bett.remieux. 9 jours, m e 
du Fontenoy, 169. — Benjamin Bardiaux, 45 jours, Hôtel-
Dieu. — Jules Jardez, employé de commeice, gare de 
Roubaix. 

Convois funèbres i Obits 
Lea auua si connaissance* l e la fami'li LECLERCQ-

DI'BOIS qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de Ltire-part du déeea de Dame Marie-Sephie DUBOIS, 
veuve de Monsieur Louis LECLERCQ, décédée A Roubaix, 
le 23 décembre 1888, dans sa S7e année, administrée 
des Sacrements de notre mère la Saintc-F.glite, sont 
pnéa de considérer le preaeni «vtS comme en tenant tien 
et de bien vonloir a a'atw aux Convoi et Service 
Solerjuel*, qui auront lieu le mercredi 26 courant, A 
9 heurer, en l'église Sainte-Elisabeth, * Rouba x. — 
t/aa»eoib'ée A la maison mortuaire, rue Ma Campagne, 
maiton Durot-Vandamme. 

L« s amis et connaissances de la famille VERCRTJ YSSE-
GOUDEZENNE qui par oubli, n'auraient pas reçu de let
tre de faire-part du décès de Ac ille-Loui -Joseph VER-
C RTJYSSE, décédé A Roubaix, le t l décembre laSS, à l'âge 
de un jour. Font priés de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu et de bien vouloir assister aux 
Convoi et Si lut d'ange soit miels, qui auront lieu le mardi 
25 courant, A i heures 1|2, en l e g l u e San t Sèr,u cre, a 
Roubaix. — L'assemblée A la maiton mo rtuairc rue New-
commet), t l . 

Un Obit Solennel anniversaire sera célébré au Ma.tre-
Autel de l'église Notre-Dame, à Roubaix, le jeudi 27 
déombre 1888, A 10 heures, pour le repos de 1 Ame de 
Dame Adèle SCREPEL, veuve de M. Adolphe PROUVOST, 
décèdée à Roubaix, le 3' décembre 1887.dans sa soixante-
quatrième année, administrée des Sacrements de notre 
mère 1» Sainte-Eglise. —Lea personnes qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, sont priées 
de considérer le présent avia comme en tenant lieu. 

FAST& D/¥EÊB 
U n e t r a v e r s é e p é r i l l e u s e . — On annonce 

de Norfolk (Virginie), l'arrivée dans ce port d'une 
toute petite embarcation, presque une coquille de 
noix, appelé* la Libcrtad, et à bord da laquelle le 
capitaine S'.ooam, sa femme et leurs deux enfant?, 
viennent d'arriver de Rio-de-Janeiro. 

C'est peut-être la première fois que qcatre per
sonnes font une traversée aussi longue et aussi 
périlleuse à bord d'une frêle embarcation. Le capi
taine Slocum aussi était le commandant de '. rois-
màts barque américain Aqvidnec qui a sombré a 
deux cent cinquante milles au 3ud de Rio-de- Ja
neiro. 

A son arrivée dans ce port, le capitaine Slocnm 
a acheté le matéii^l nécessaire et a construit lui-
même, d'après un modèle japonais, la petite em
barcation avec laquelle il devait entreprendre on 
si long voyage. Créée comme une jonque japonai-
I*, avec trois rxâts et de,* vergues qui ne sort, en 
réalité, que dea baguettes do bambou, la Libcrtad 
ue mesoro que trente-cinq pieds de long, sept et 
demi de large et à peine trois de profondeur. 

C'est, pour ainsi dire, une embarcation décou
verte, car sa cabine est formée par nn* espèce de 
teute en toile qne le vent pouvait emporter & tout 
moment. 

La Llbcrtad repartira prochainement avec ses 
quatre passagers pour Washington; elle se rendra 
ensuite à Baltimore et enfla elle viendra 1 New-
York, qui sera le terme de son voyage. 

H e n o r e t o n p è r e e t ta m è r e . — A Brcslao, 
'ore de la retraite aux flambeaux donnée a Guil
laume II, on avait porté dans le cortège un trans

parent avec ces mots : « Honora ton père et ta 
mère, s.fia que tu vives longuement. » 

Défense fat faite aux journaux de parler de 
cette inscription qui avait paru blessante pour 
l'empereur A cause de ses précédents démêlés avec 
son père et sa mère. Voilà pourquoi le fait vient 
d'être seulement connu. 

On ne peut pas encore divorcer avee père et 
mère. 

A n i m a u x voraoea . — A Grosi-Moyeuvra 
(Alsace), on a découvert, dans l'estomac d'une, 
vache, £7 objets différents, entre autres une mé
daille à l'effigie dt Louis XVIII, un médaillon, un 
pfennig, un bouton, une agrafe, un morceau de 
fer blanc en forme de cœur, un crayon d'ardoise, 
plusieurs morceaux de fer-blanc et des clous. 
Tons les articles de ce musée rétrospectif en mi
niature étaient très bien conservés, & l'exception 
de la médaille dont l'effigie est à peine reconnais-
sable. 

Dans un étang de Bourgogne, on péchait der
nièrement un brochet de ODZS kilogrammes. Mal
gré cette taille modeste il avait dèvor», quelques 
instants avant d'être pris, une carpî posant un 
ki ogr. 7501 Et sans doute il avait trouvé le mor
ceau un peu petit pour lui, car il l'avait englouti 
d'un seul coup; si bien que la carpe, retrouvée in
tacte dans son ventre, pat avoir cette suprême 
consolation d'être mangée par des gens capables 
de l'apprécier. Nous laissons h nos lecteurs le soin 
de calculer, d'après ce seul repas, quel pouvait 
être le prix de revient de ce brochet de onze kilo
grammes. 

TRIBUNAUX 
1 1 » P R O C È S Jk. S B . \ N A T M 1 X 

Berlin, 23 décembre. 
Samedi avait commence à Berlin, devant le tri

bunal correctionnel provincial,le procès de i'ex-ca-
pitaine O'Dauno, pour tentative d'escroquerie et 
de chantage aa préjudice de l'attacha militaire 
d'Allemagne près l'ambassade de Paris. 

O'Dinne est Prussien, mais d'origine irlandaise; 
il avait commencé sous de brillants auspices sa 
carrière militaire : il avait été attaché comme 
gouverneur mi'itaire a la personne de l'empereur 
actuel d'Aljemagoe, lorsque celui-ci avait douze 
ans. O'Daino perdit ci poste de confiance et fut 
exclu de l'armée pour escroquerie. Au cours de la 
vie aventureuse qu'il a menée depuis, il a été em
ployé pour des services d'espionnage par le gou
vernement allemand. 

C'est lui qui,avec un complice fat arrêté à Lyon, 
il y a deux ans bientôt poor avoir tenté do subor
ner un jenne soldat et d'obtenir de lui un fusil et 
des cartouches. L'affaire ne parut pas très claire 
ou fut embrouillée à dessein. Toujours est-il que 
les autorités françaises ne purent ou n'osèrent lui 
faire son procès et se contentèrent de le faire re-
ceodaireà la frontière. 11 tut repris peu après et 
condamné A une peine d'emprisonnement pour 
avoir reparu sar le sol français en violation de 
l'arrêté d'expulsion. 

On le revoit plus tard en Suisse, et c'est de là 
qu'il adressa à l'attaché militaire allemand à Pa
ris, M. de Hueoc une lettre de menaces, deman
dant une forte somme pour acheter son sileuce 
au sujet des pratiques d'espionnage et de provo
cation de la police allemande en France et en 
Snisse. 

Il avait déjà touché, pour renseignements mili
taires fournis de France, environ 30,000 msrcs. 
Or, l'accusation prétend que ces renseignements 
étaient de pure fantaisie. 

Cette tentative de chantage ent un autre i exul
tât que celui qu'il attendait, il tut réclamé par le 
gouvernement allemand, extradé rie Suisse et fina
lement traduit devant le tribunal de Berlin. 

Oa attendait avec curiosité les débats publics 
qui auraient mis au jour les pratiques et le sys
tème d'espionnage du gouvernement allemand en 
France et i i leurs ; mais, à l'ouverture de l'au
dience, le procureur a requis le huis-clcs, qni lai 
a été accordé par le tribunal. Au cours desdebat.i, 
le défenseur ti'O'Danne ayant demandé la citation 
des nouveaux temoiias, la cnuse a été remise .-.inc 
die. 

M. de Huenc était vécu de Paris pour déposer 
comme principal témoin. 

ORAKD THEATRE DE ROUBAIX. - » l,unii 24 Dé
cembre. — Bureaux A 6 h- li2. Rideau A 7 beures. — 
COCARD ET BICOQTJET. comédie-vaudeville ien 3 actes, 
de MM. Hippoly e Ravmond et Maxime Boucheron. — 
LE CAÏD, opéra-bouffe en 2 actes, paroles de Sauvage, 
musique d'Ambroise Thomas.— FAUSSE ALERTE, comé
die nouv Ue en 1 acte de MM. George Douca&ant et L. 
Da_ozelles. 

THEATRE S E ROUBAIX. Direction de Mme veuve O. 
Deschamps. — Mardi 2S Décembre. — Bureaux A 5 b. 1(4. 
Rideau à 6 heur. s . — Représentation extraordinaire : 
MONTE -CRISTO drame en S actes et 10 tableaux, par 
MM. A. Dumas et A. Maquet — LES MOUSQUETAIRES 
AU COUVENT, opéra1 comique en S actes par MM. Fer-
rler et J. Frével, musique de M. L Verney. 

Prix des places ordinaire. — Ce spectacle étant spécia
lement offert aux dames. A l'occasion de la-b te de Noi-I, 
une dame accompagnée d'un cavalier ne paiera pas.Deux 
dames ne paieront qu'une s- ule place 
a^s^aaaauauaaiaaaamaaussasaauau I II • 

Renseignements sur le service des Postes 
P a p i e r s «rafUwires 

Ce que l'on entend par pcjicrs d'affaires. —On 
désigne, en général, sous le nom de papiers d'affai
res, toutes les o'èces, ious les documents manus
crits, écrits ou ùessinés en tout ou en partie, à la 
main, oui n'oni, nas 'e caractère de correspondance 
actue'ie et personnelle. Ex. : les pièces de procé
dure, les acres de tous genres dressés par les ofti-
oiei> ministériels, 'es 'ettres de voilure et connais
sant-;, les factuics, les différents documents de 
service des oiTpaga'es d'assurance, les copies ou 
extraits d'actes sous tein? privé écrits sur pnpirr 
timbré ou non, les partitions ou feuilles tic musi
que manuscrites, les manuscrits d'ouvrages expej 
dis isolément. 

Conditions d'admission des vapiers d'affaires. — 
Les papisrs (te commerce ou (t'all'aires denventxtre
places sous bandes mobiles ou sous enveloppe ou
verte et coniiitionnés de marfière à pouvoir être 
facilement vérifiés ; ils doivent, en outre, être 
affranchis au départ au moyen de timbres-porte, 
et ne contenir aucune lettre ou note ayant un c*r 
ractère de correspondance. 

Minimum et progression d'affranchissement des 
papiers d'affaires.— Le minimuTi d'à franchisse
ment est fixé à 25 centimes (port d'une lettre) jus
qu'à 2S0 grammes, de 250 gr. à 2 kilôg. on ajoute 
5 centimes par 50 grammes ou fraction. 

Dimensions des papiers d'affaires. — 11 n'fiR fixé 
aucune limite de dimensions pour l'envoi des pa
piers d'affaires pour l'étranger. On doit, donc rece
voir à l'affraneliissement sous la seule condition de 
poids, des papiers d'affaires, quelle gu'en soit la 
iono"cur. 

Maxitftym de poids des papiers d'affaires. — Le 
poids maximum est de 2 kilogrammes. 

Prolongation de la vie humaine et bonne santé 
à tout âge, voila ce que procure un remède bien 
connu et que l'on ne fait qu'imiter quand on ne le 
contrefait pas. Ce sont les \iritaiitt grains de 
S",,té du D' Franck (étiquette en i couleurs), 
1 fr. 50 la l i2 boite. 18i95d 

CRÉDIT LYONNAIS 
ROUBAIX. 2 , r u e d e l a G a r e . hGUBAIX 

TO UBCOING, 3, rue de l'Hôtel-de- Ville 
Le Crédit L y o n n a i s ouvre des eomp" s cou

rants et escompte les effets de w m ' i o ' ^ dea 
conditions 1res réduites. 84919—17984 

CHOSES ET AZJJRES 
Les savauls poor rii-j : 
X . . . va voir un piofcasev d'tistoirc naturelle 

et le trouve daaa son iv-bineî prêt a sortir. 
— Je vous daw 'e peut-être, monsieur, de

mande le visiteur. 
— Mais pss du I I U Î . 
— Vons allez, m a-t-on lit, commencer d'im 

portants travaux, et a a v is i te . . . 
— Vous ne me oerangf z nullement, vous dis-je. 

Au contraire. J'allais faire quelques études tur les 
singes. Asseyez-vous donc. 

Un vieiliard des plus revêches disait a *on 
pe'it-fils : 

— Pourquoi m'appelles-tu toujours « grand-
père » et jamais < bon papa » ? 

— Ta m'as dit qu'il ne fallait jamais mentir ! 

(De nos correspondants particuliers 
et par FIL SPuCIAL) 

A S o u a k i m 
Londres, 24 décembre. — Oa télégraphie .de 

Souakim au Moming Pcst de ce matin : 
« Tout est tranquille et l'ennemi n'a pas donné 

signe de vie. 
» Le gros des forces des derviches pe trouve à Han-

doub et les Arabes sont prêts à combattre. 
» Quoique sa montrant naturellement très satisfait 

du succès remporte à Siusklm, Rlaz-Pacha s'est 
prononcé énergiquement contre toute nouvelle opé
ration offensive au Soudan : il est partisan décidé 
de la politique défensive qui, depuis ces trois der
nières années a été suivie à Souakim et à Wadvalfa. * 

L'a flaira B e x 

Paris, 24 décembre. — Aujourd'hui lundi, un 
personnage impliqué dans la dècunflturede l'agent 
de change sera, sans dont;, arrêté au Palas da 
Justice même. 

La s a n t é d e M. d e B i s m a r c k 
Berlin, 24 décembre. — La maladie de M. de 

Bismarck, est beaucoup plus grave qu'on ne le 
suppose dans le publie. D puis deux jours, on est 
très ir.quiet autour de lu ; mais on dissimulera la 
gravité de son état jusqu'au dernier moment, si 
une amélioration ne se produit pas. 

Berlin, 24 décembre. — On affirme, dans les 
sphèrea bien renseignées, que M. de Bismarck 
avait déclare vonloir se retirer au 1er janvier, 
mais que l'empereur l'a prié de rester en fonctions 
jusqu'à Pâques. 

L e s fiançailles du pr ince d e B a t t e n b e r g 

Berlin, 2 i décembre.— Les fiançailles du princo 
Alexandre de Battenberg, ancien souverain de 
Bulgarie, avec la prinessie Victoria de Prusse, 
rœurainèe de l'empereur Guillaume U, seront 
officiellement annoncées après qu'un mois se sera 
écoulé depais la mi ri que nous avons annoncée 
du père du fiancé. 

M. de Bismarck a levé son oppofition, pour la 
rai on que, la fiancée n'étant plus fille d'un sou
verain régnant, son mariage ne saurait enga ger 
arcunement la politique extérieure de l'Allema
gne. 

L e che f d 'é tat -major g é n é r a l 
Paris, 24 décembre. — Oa affirme que le mi

nistre de la guerre tient le nouveau membre du 
conseil snpêrieir de la gaarre. le général Berge, 
pour un de nos meilleurs généraux, et qu'il aurait 
manifesté plusieurs fois le désir de voir trancher 
la question da chef d'état-major général en sa 
faveur. 

M . C h a l l e m e l - L a c e n r a c a d é m i c i e n 
Paris, 24 décembre. — il est question, dans 

certains milieux politiques et académiques, de 

?oscr la candidature de M. Chnl'.emel-Lacour a 
Académie française. 

M . Auffray poursu iv i 
Mêz ère.», 24 décembre. — M. AoiTrav est ponr-

suivi par le parquet de Rethel pour outrages en
vers le commissaire de police. 

LE MASSON 
Dentiste Expert 

U e n t s e t D e n t l c r s p e r f e c t l u x a u é i * 
Rne de l'Espérance, 6, Roubaix 
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été décernée* à M. RAM0GNIN0. qui » obtenu des 
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ses conseils gratuit' ! i i u l / ' . ' t i ! " j * ' t " i " T H " t w : 
-rnt élé «ruéris, Leroux, instituteur a Bourg-Bau-

:oiu. d'une hernie de 15 ans; Ferand. ir.irde du 
•tout de Cadeuet, d'une d" |.' ai:s: Uai-rtêre. rue 
Je-.irt Saue'iuiire, i -'. a Marseille, d'une d,- s a n s ; 
Brumpt rueMarvate. w,h I. von. d'une de SI ansi 
I-illet.ton/' r..n.»Ni-ulles-S!,ujt. Mi'.li.-lni.t.d un» 
«je i l a n s ; Pisrcaur. mid.ii i, • •• • 'i - ' ". t 
d'uuodelSaus.et.- .- Ecrire à M.RAMOGNINO. 
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Réparations. Grande célérité 
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ADRESSES COMMERCIALES 
de Roubaix-Tourcoing 

TISSAGE-FILATCKK ET MATÉRIEL POU L'IUDUSTRIB j 
(LS -JOURNAL »K ROUBAIX - PUBLIB RÉOULlillKMENT, T»ANf » V 

«RANPK KT PANR SA rETITF KFITION, LES ADRESSAS PKS PR1WCI* 
FAUX FOURNISSEURS D'ARTICLES TOUR Tl^SAGii^, rElUNAOSs t 
FILATURES, ETC.) 

Fabrique de peignes en tous genres pour l in . laine 
coton et soie. Construction de mécaniques a i l l e » 
pour t i ssages mécaniques . Porte-fll mobile gradué 
tournant , sy s t ème breveté s. g. d. g. Spécial i té de 
p ignons de broches pour filatures. Vente de pointes 
d'acier. Spécial i té de barrettes et pe ignes hérisson. 
Réparations en tous g é n i e s . — U e b r i e , L e i u n n 
« t IsIoiMC B r o n x , rue Latérale , 'i, co in de la rue 
Neuve-de-Roubaix , Tourcoing. 525 

Spécial i té de mét iers A t isser en tous genres , m o u -
vements six et douze boites . P ièces dé ta ihées , méca
niques armures , montages de jacquards. D é e t l i ' é 
H o n o r é , rue Bernard, 19, Roubaix . 529 

~ ~ L , o n i 9 C o u t e a u , 263~Cirande-Rue, Rouhafx, 
us ine à vapeur, m e Perrot , 20. — Fabrication de pei
g n e s , g i l l s , barrettes et hér issons , pour pe ignages e t 
filatures, breveté pour temples, g.ils ù ourdir, van-
toirs rectomètres , rots extens ibles , t emples et gr i l s à 
ourdir d'occasion, pe ignes à cheveux . NIcWlage à 
façon. 5;>o 

A la Couronne d'Immortelles. — C o u t e a u -
A l n r d . 265, Grande-Rue , Roubaix . — Occasions . 
Croix et portes-couronnes depui- R fr. On se c h a r g e 
de la pose. Achats de vie i l les croix au c imet ière . 
G r a n d choix de couronnes funéraires e n tous g e n r e s 
S s rend à domici le avec choix sur d e m a n d e . 535 

C é s a r D c » e l « « S M i » » » . constructeur êT fôrT-
deur, breveté s . g. d. g . , 1J1, Grande -Rue . Roubaix . 
— Construction de métiers a t isser en tous genres , 
pièces détachées pour t i ssage , s pècial ité d'armure» 
mécaniques dites à Ht»er avec crochets stm, . ? - e t 
doubles . Nouve l l e armure a 4 crochets remplacent 
tous les excentr iques . 500 

! : d i i u i n ( l D x - T r e t i u , tauri . : . I HS, 15, rua 
Plutarque . Roubaix . — Ouvrages p i r filatures e t 
t i s sages . Spécial i té de bl indagede bootat ta. — Fabri 
que spéciale d'êtripleines en a IU g e n r e 
déposé . MO opi d'économie. 501 

Liquide a/i«.' n-ite irif'nUtible, tncejtore, r o c r l a 
destruct ion des vers et autres Insectes, dans les étof
fes de laine, les canet tes , lea bobines k conserver e n 
caisse, an moy?n du Pulvér isateur . Produit spi la i . 
Palrv.o-Collc pour enco l lae» à la f*en!e. — aVaareav 
aar s M. L é o n D u t h n l t . 

Commerce de Diraue mctuux. Fer , lonte, cuivre 
plon-b. z i n e . D < - l | » h t n l t f l r o u r t . 9 1 . rue Voltaire, 

ivtnl i l irsempnt du gar. Roubaix. — Trans-
mtasiona de mouvements , chaises , pal iers , poul ies , 
p ièces détachées , mét iers et mati i ine* outii» d'occa
s ion, ferrail les pour bât iments . J33 

Tannerie, corroieric, fabrique de taquets. C l c « 
r a s e n t D n p i r e , I t o u l m l x , rue Perrot , 27. us ine 
à vapeur, rue d u Duc, 22. — Préparat ion spéciale 
brevetée s . g . d .g . , permettant d'employer les taquets , 
sans les mettre en hui le , l eur donnant p lus de résis
tance e t empêchant l e s taches sur l e s t issus . Cour
roies , iouets de chass . lanières . Spécial ité de ressorts 
et de pièces détachées . Cartons pour armures, draps 
pour encol leuses , benzine, etc . , e tc . 503 
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